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NUMÉRO HORS-SÉRIE SPÉCIAL WEEK-END DE FORMATION DES ÉLUS

Dans cette p®riode de renouvelle-
ment des instances de la D®mo-
cratie lyc®enne, il est important 

que les ®lus aient une r®elle formation 
qui leur permette de mener ¨ bien leur 
mandat et de mettre en place le plus 
grand nombre de projets possibles. 
Par manque de temps, de moyens 
mat®riels ou humains cette formation 
est trop souvent b©cl®e, voire absente. 
Côest pourquoi, lôUNL, consciente de la 
force de la D®mocratie lyc®enne, a mis 
en place ce week-end de formation des 
®lus. Ces deux jours doivent permet-
trent de r®pondre aux questions des 
®lus, mais aussi de leur apporter une 
vraie aide et du soutien pour r®ussir 
les projets dans lesquels ils se sont 

engag®s. 
Ce week-end est aussi lôoccasion pour les 

®lus dô®changer et de d®battre sur la r®forme 
du lyc®e, afin quôils puissent informer leurs 
camarades qui manquent encore beaucoup 
dôinformations. En effet, le minist¯re nôest 
pas d®cid® ¨ donner des informations sur sa 
r®forme, ne souhaitant m°me pas instaurer 
un r®el d®bat avec les lyc®ens comme nous 
avons pu le constater le 15 novembre dernier 
lors des ç Ateliers du nouveau lyc®e è. Côest 
dans ce contexte quôactuellement, des dizai-
nes de milliers de lyc®ens commencent ¨ se 
mobiliser pour protester contre cette r®forme 
qui, pour ce quôon en sait, est n®faste au bon 
fonctionnement de lô®ducation.

Le week-end de formation de lôUNL est 
donc le rendez-vous incontournable de la D®-
mocratie lyc®enne car il sôagit dôun des rares 
temps de formation pour les ®lus. Dans cette 
optique, et comme elle le fait depuis plus de 
10 ans maintenant, lôUNL organise les 24 et 
25 janvier un congr¯s des ®lus CAVL, temps 
fort de la D®mocratie lyc®enne, o½ lôUNL pr®-
sentera son bilan du CSE et offrira une plate-
forme de rencontre et dôexpression pour les 
®lus (voir encadr®).

Bonne lecture et bon week-end !
LUCIE BOUSSER

PR£SIDENTE DE LôUNL

Week-end
de

formation
des élus

LYCÉENS
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grandentretien

Les Actus des Élus. - Tu es 
un ancien élu CAVL. Quels ont 
été les grands chantiers de ton 
mandat ?

Karl Stoeckel. - Les chantiers 
®taient nombreux et divers : vie 
lyc®enne, orientation, discrimi-
nations, transports, cultureé La 
t©che la plus difficile ¨ accomplir 
®tait dôimposer au sein du CAVL 
nos propres chantiers, surtout 
lorsque les questions soulev®es 
faisaient bouger des lignes que le 
rectorat consid®rait comme fig®es : 
la chasse aux ®l¯ves sans-papiers 
¨ la sortie des ®tablissements, 
le probl¯me des places dans les 
lyc®es parisiens quand de nom-
breux lyc®ens se retrouvaient sans 
inscription plusieurs mois apr¯s 
la rentr®eé Pour r®ussir ¨ faire 

bouger les choses, mon engage-
ment ¨ lôUNL a ®t® un atout pour 
comprendre quôil fallait imp®rative-
ment travailler en ®quipe avec les 
autres ®lus, pr®parer ensemble les 
conseils et ne jamais baisser les 
bras lorsque le Recteur refuse de 
r®pondre aux ®lus lorsquôil sôagit 
des droits lyc®ens (comme les pro-
bl¯mes dôinscription).   

Les AE. - Le Conseil Académi-
que de la Vie Lycéenne a-t-il un 
rôle à jouer lors des mobilisa-
tions lycéennes ?

K.S. - Le CAVL permet dôinformer 
les ®lus des autres lyc®es de lô®tat 
de la mobilisation, de sôorganiser 
avec eux pour mobiliser un nombre 
croissant de lyc®ens. Ce fut le cas 
pendant les trois mois de mobilisa-
tion pour le retrait du Contrat Pre-

mi¯re Embauche en 2006 et contre 
la loi Fillon en 2005. Côest aussi 
un moyen dôadresser un message 
fort au principal repr®sentant de 
lôEtat dans lôacad®mie ï le recteur 
ï pour montrer que la mobilisation 
ne faiblit pas. Le CAVL peut aussi 
emp°cher les d®rives telles que les 
sanctions ¨ lôencontre des lyc®ens 
mobilis®s (exclusions,é), car côest 
lôinstance o½ le recteur doit r®pon-
dre de tous ses actes devant les 
repr®sentants des lyc®ens. Le fait 
quôil ait sous son autorit® les pro-
viseurs permet dôexiger quôil fasse 
respecter les droits lyc®ens dans 
les ®tablissements o½ ces droits 
sont ignor®s.

Mais attention, le CAVL ne rem-
placera jamais la mobilisation des 
lyc®ens ! Le poids des lyc®ens 
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Grand entretien
avec Karl Stoeckel
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grandentretien

gr©ce aux mobilisations leur a 
notamment permis de gagner la 
mise en place des actuels CVL et 
du CNVL.

Les AE. - Le recteur et l’équipe 
de la Vie Lycéenne (DAVL, CPE 
Vie scolaire...) prenaient-ils en 
compte les revendications et les 
projets des lycéens ? 

K.S. - Si je ne devais retenir 
quôune seule chose de mon man-
dat, côest que notre capacit® ¨ 
am®liorer les conditions dô®tudes et 
de vie des lyc®ens ne d®pend que 
de nous ! 

Par exemple, lorsque lôoffre 
dôenseignements nôest suffisante 
que dans un lyc®e de lôacad®mie 
(nombreuses options, section in-
ternationale, etc.) et que les autres 
lyc®es ont beaucoup moins de 
moyens pour ®laborer leur projet 
p®dagogique, côest aux ®lus ly-
c®ens de demander au recteur de 
revoir sa copie sur la r®partition des 
postes et des enseignements entre 
les lyc®es. Les ®lus doivent impul-
ser les changements quôils jugent 
positifs, ils doivent insister, exiger 
que le CAVL se r®unisse suffisam-
ment pour que le recteur r®ponde 
¨ toutes leurs questions et reven-
dications. Le DAVL et le CPE Vie 
scolaire ont un r¹le important pour 
mettre en relation les ®lus entre eux 
et avec le recteur, ils facilitent la 
communication et transmettent les 
messages des lyc®ens au recteur 
entre les s®ances du Conseil. Ils 
ne doivent cependant pas se subs-
tituer au CAVL qui permet dôavoir 
un dialogue franc entre le recteur et 
les repr®sentants lyc®ens. Côest ce 
qui permet dôavancer sur tous les 
sujets que lôon veut aborder.

Les AE. - Aujourd’hui s’ouvre 
le Week-end de formation des 
élus CAVL par l’UNL. Que peux-
tu dire de la formation des élus 
CAVL, pendant ton mandat no-
tamment ? 

K.S. - Pour °tre franc, il nôy avait 
pas de formation des ®lus ! Je pen-
se dôailleurs que la situation nôa pas 
beaucoup ®volu®. Or, la formation 
est une des cl®s pour r®ussir son 
mandat. En r®alit®, côest en adh®-
rant et en môinvestissant ¨ lôUNL 

que jôai b®n®fici® dôune formation. 
Les Actu CAVL et le Congr¯s des 
®lus organis® par lôUNL môont don-
n® les outils et une connaissance 
des dossiers indispensables pour 
mener ¨ bien mon travail dô®lu. Et 
ce ¨ tous les ®chelons : au lyc®e 
o½ jô®tais ®lu au CA et au CVL, au 
CAVL comme au Conseil Sup®rieur 
de lô£ducation o½ je repr®sentais 
les lyc®ens ¨ travers la liste ç UNL 
et Ind®pendants è.

Je pense cependant quôil faudrait 
que les rectorats prennent en char-
ge la formation des ®lus pour que 
chacun ait acc¯s aux informations 
et outils ®l®mentaires pour bien 
d®marrer son mandat.

Les AE. - En mars aura lieu 
l’élection au Conseil Supérieur 
de l’Éducation. Peux-tu donner 
trois qualités indispensables 
pour être élu CSE et trois con-
seils pour les élus CAVL qui 
seront appelés à voter ?

K.S. - Sôil y a trois qualit®s indis-
pensables pour les repr®sentants 
lyc®en au CSE, côest de savoir dôo½ 
on vient, ce pourquoi on repr®sente 
les lyc®ens et o½ on va. Dôo½ vient-
on ? Ce sont les lyc®ens qui ont 
arrach® la victoire de la d®mocratie 

lyc®enne en obtenant par leur mo-
bilisation la mise en place des CVL 
et du CNVL. Il faut °tre dignes de 
cet h®ritage et poursuivre la bataille 
pour la reconnaissance du statut 
lyc®en, notamment par lôam®lio-
ration de la d®mocratie lyc®enne. 
Pourquoi veut-on repr®senter les 
lyc®ens ? Parce que les lyc®ens 
ont des int®r°ts communs ¨ d®-
fendre : lô®galit® dôacc¯s ¨ lô®duca-
tion, lô®galit® entre les lyc®es, une 
®ducation ®mancipatrice. Lôenjeu 
est aussi de d®montrer que les ly-
c®ens, citoyens en formation, pren-
nent en main leur avenir. Et enfin, 
o½ va-t-on ? Vers un affaiblisse-
ment du service public dôEducation, 
une d®gradation des conditions 
dô®tudes et une aggravation des 
in®galit®s. Permettre ¨ tous les 
jeunes de r®ussir au lyc®e dans de 
bonnes conditions sera un combat 
de tous les instants.

Je ne donnerai pas trois conseils 
aux ®lus CAVL, mais je leur lance 
un appel ¨ voter pour des ®lus 
form®s, et qui savent dôo½ ils vien-
nent, pourquoi ils se battent et o½ 
ils vont ! A bon entendeur.

PROPOS RECUEILLIS PAR A. RUHLMANN

SN DE LôUNL, £LU AU CAVL DE PARIS

Au moment o½ nous bouclons les 
Actus des £lus, les CAVL de 

toute la France viennent dô®lire, ou 
sôappr°tent ¨ ®lire leur repr®sentant 
pour le Conseil National de la Vie 
Lyc®enne. Compos® de 33 ®lus (30 
repr®sentants acad®miques, ainsi 
que les 3 ®lus CSE), la plus haute 
instance de la D®mocratie lyc®enne 
permet aux ®lus de r®fl®chir et de 
donner leurs avis directement sur 
les r®formes de lô®ducation, ou 
encore sur de grands probl¯mes 
de soci®t® concernant les jeunes. 
Et le but nôest plus dôy trouver 
une r®ponse applicable au niveau 
acad®mique, mais bel et bien au 
niveau de toute la France...

Pour Andr®a Lauret, nouvellement 
®lue ¨ la R®union, le CNVL est 

ç tr¯s int®ressant et permet de 
rencontrer des lyc®ens de toute la 
France, et m°me de m®tropole è. 
ç Mon but est de d®fendre les id®es 
pour lesquelles le CAVL se bat è 
et la r®forme du lyc®e sera un des 
point principaux cette ann®e. 

Autre domaine propre ¨ son 
acad®mie, Andr®a souhaite 
ç favoriser les ®changes entre les 
lyc®ens dôOutre-mer et ceux de 
m®tropole è, ce qui serait b®n®fique 
pour tous les lyc®ens, permettant 
une ouverture sur une partie de la 
France trop souvent oubli®e. Tous 
ces projets seront mis en place, 
peut °tre, par le CNVL.

PIERRE LEJEUNE

SN DE LôUNL, £LU AU CAVL DE LIMOGES

Focus sur le CNVL
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Dans toute lôEurope, la vie 
lyc®enne occupe une place 
importante. En effet, pour 

am®liorer lôunification de lôEurope, 
une organisation, le PEJ, a ®t® 
cr®®e pour promouvoir lôEurope 
chez les jeunes et permettre des 
rencontres interculturelles sur dif-
f®rents th¯mes. De plus, on peut 
noter dans de nombreux pays, des 
syndicats lyc®ens tr¯s repr®sen-
tatifs avec un r®el poids dans les 
d®cisions nationales qui militent, 
comme lôUNL, pour la d®fense et 
lôam®lioration du syst¯me ®ducatif.

Le Parlement Europ®en des 
Jeunes (PEJ), fond® en 1987 ¨ 
Fontainebleau, est une organisa-
tion unique rassemblant des jeu-
nes citoyens ©g®s de 16 ¨ 22 ans 
de toute lôEurope (pas seulement 
membres de lôUnion) qui veulent 
sôimpliquer dans la construction 
de leur future soci®t®. En effet, le 
PEJ constitue un projet ®ducatif 
visant ¨ promouvoir la dimension 
europ®enne chez les jeunes et ¨ 
les impliquer dans sa construction. 

Lors de sessions internationales, 
nationales ou r®gionales, les par-
ticipants sont encourag®s ¨ des 
r®flexions pouss®es sur divers 
th¯mes. Le PEJ reposant sur un 
r®seau de 32 associations de 30 
pays europ®ens, les sessions inter-
nationales constituent ainsi un des 
plus grands forums de rencontre 
interculturelles et de discussion 
politiques (mais ind®pendantes) au 
monde.

Les sessions internationales 
(durant 9 jours) sont divis®es en 
plusieurs parties : tout dôabord 
les jeunes participent au ç team-
building è côest ¨ dire la formation 
des ®quipes de travail au cours 
dôactivit®s ludiques. Puis lôactivit® 
centrale de la session est le travail 
de commission : les jeunes parle-
mentaires dôune ®quipe sont r®unis 
pour d®battre dôun sujet dôactua-
lit® concernant lôEurope. Ils doivent 
trouver des compromis et r®aliser 
¨ la fin une r®solution (dossier) qui 
sera d®fendu lors de lôAssembl®e 
pl®ni¯re. Cette assembl®e r®unie 

tous les participants 
au forum : chaque 
groupe expose et 
d®fend sa r®solution 
et sôen suit un d®bat. 
A l¨ fin de chaque 
d®bat la r®solution 
est vot®e. Celles qui 
sont accept®es seront 

ensuite pr®sent®es au Par-
lement Europ®en et aux 
gouvernements nationaux, 
ainsi quô¨ dËautres orga-
nismes. Le PEJ constitue 
donc une instance prise en 
compte au niveau europ®en et un 
enrichissement personnel pour les 
participants, non n®gligeable.

Il existe ®galement des PEJ natio-
naux dont le but est de promouvoir 
le PEJ international et s®lectionner 
les 10 jeunes qui repr®senteront 
leur pays lors de la session inter-
nationale. Ils organisent ®galement 
des informations sur les institutions 
ou les questions europ®ennes. 

Les syndicats lyc®ens en Europe 
sont ®galement tr¯s implant®s et 
plus particuli¯rement dans les pays 
du Nord. En Norv¯ge par exemple, 
le syndicat des lyc®ens compte 
pr¯s de 148 000 adh®rents. En 
Finlande ®galement, fort de 50 000 
adh®rents, la carte dôadh®sion per-
met m°me un acc¯s facilit® aux 
transports et ®v¯nements culturels. 
Plus pr¯s, en Italie, le syndicat 
lyc®en compte 30 000 adh®rents. 
Ces syndicats ¨ la repr®sentativit® 
®crasante montrent que dans toute 
lôEurope les jeunes veulent sôimpli-
quer dans la construction de leur 
avenir et de leur syst¯me ®ducatif !

 
CL£MENCE ABRY-DURAND

£LUE AU CAVL DE GRENOBLE

La vie lycéenne dans l’Europe,
le Parlement Européen des Jeunes

ERRATUM
Lô®dition des Actus des £lus de novembre d®cembre 
comportait une erreur en page 4. Lôentretien nôest pas 
de David Rabineau, mais de Sarah Van Der Vlist, ®lue 
au CAVL de Paris. Lôentretien avec David Rabineau sera 
publi® dans notre prochain num®ro. Encore toutes nos 
excuses aux int®ress®s et ¨ nos lecteurs.


